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Un mois après l'explosion, les équipes d'ACTED Liban intensifient leurs efforts de 

réponse par des évaluations des besoins et des distributions

Le 4 août 2020, une explosion a secoué la ville de Beyrouth, faisant 6 000 blessés et 180 morts (OCHA). Au moins 300

000 personnes ont perdu leur maison et 150 000 ont besoin d'une aide humanitaire. Un mois après l'explosion, les

équipes d'ACTED Liban sont toujours mobilisées et poursuivent l'effort de reconstruction, qui a commencé par le

déblaiement des débris pour rouvrir les routes, et une évaluation rapide de la situation grâce à la collecte de données

pour aider à déterminer les principaux besoins des personnes touchées. Depuis l'incident et avec le soutien de ses

partenaires sur le terrain, les équipes d'ACTED ont mené plus de 200 évaluations des besoins des ménages et ont

renforcé l'aide d'urgence en distribuant de l'argent, en reconstruisant et en mettant à disposition des abris, en

soutenant les entreprises locales et en distribuant des produits non alimentaires essentiels aux familles les plus

vulnérables dans les zones touchées.

ACTED renouvelle son engagement à soutenir les populations touchées par le 

conflit dans l'est de l'Ukraine

Le conflit dans l'est de l'Ukraine a touché 5,2 millions de personnes depuis 2014. Dans un effort de continuité, ACTED

renouvelle pour la 4ème fois son engagement auprès de ces populations affectées par le conflit à travers le

Consortium ACCESS. Avec un financement de 4,3 millions d'euros de l'Union européenne, le consortium apportera

un soutien immédiat et une aide humanitaire aux civils vivant à proximité de la ligne de contact. En 2020-2021, les

partenaires d'ACCESS soutiendront plus de 77 000 bénéficiaires directs et indirects et 179 institutions touchées par

les hostilités. Cela comprend des activités de protection, des services de santé, des activités dans le domaine de

l'eau, de l'assainissement et de l'hygiène, la remise en état et la préparation à l'hiver des abris, ainsi qu’une aide en

espèces et des bons à usages multiples pour répondre aux besoins alimentaires et autres besoins de base, et des

efforts de plaidoyer au niveau national et international pour sensibiliser aux besoins essentiels dans la zone de ce

conflit en cours.

Aide en espèces aux ménages kenyans touchés par la triple menace des 

invasions de criquets, des aliments et du COVID-19 

Fin août, 3,5 millions de Kenyans (près de 7 % de la population) étaient menacés d'une grave insécurité alimentaire.

Cette situation est le résultat d'une triple menace : les invasions de criquets pèlerins, les inondations et la pandémie

de COVID-19. Alors que la menace d'une seconde invasion de criquets demeure au Kenya, le pays a également été

très touché par le COVID-19, qui a eu un impact sur les revenus des ménages déjà pauvres. De plus, les récentes

inondations ont déplacé environ 18 000 foyers et touché 160 000 ménages dans 30 comtés kenyans, ce qui pourrait

accroître le risque d'apparition de maladies infectieuses. La situation actuelle pourrait avoir de graves répercussions

sur des millions de ménages pauvres, en particulier sur la population pastorale et agropastorale, dans tout le pays.

Pour apporter un soutien immédiat aux personnes touchées par l'insécurité alimentaire et nutritionnelle, le Kenya

Cash Consortium fournit une aide en espèces de 4 711 KES/EUR 37 par mois pour répondre aux besoins alimentaires

et de base de plus de 4 000 ménages endommagés par les récentes inondations, et de plus de 11 000 ménages

touchés par la récente infestation de criquets dans les comtés les plus touchés.

https://www.acted.org/fr/mise-a-jour-sur-la-reponse-dacted-a-lexplosion-de-beyrouth/
https://www.acted.org/wp-content/uploads/2018/09/ukraine-access-iv-pr-final.pdf
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L'Irak est confronté à une crise de l'eau permanente, les évaluations de REACH 

montrant que 46% des ménages sont obligés de recourir à des mécanismes 

d'adaptation négatifs

Bien que l'Irak soit entré dans une phase de redressement post-conflit en 2020, le pays continue de faire face à des

difficultés pour fournir des services essentiels et répondre à des besoins fondamentaux tels que l'eau sur de vastes

étendues du territoire. En 2019, selon les estimations de Humanitarian Needs Overview, 2,3 millions de personnes

en Irak continueront à avoir un besoin critique de services WASH durables et appropriés. Malheureusement, peu de

données sont disponibles sur les conditions WASH du pays, ce qui freine la mise en place d'une réponse adéquate à

la crise de l'eau.

Afin d'aider les ONG à développer ou à ajuster leur réponse humanitaire à cette crise, les équipes REACH ont

effectué une analyse complète de la situation par le biais de collectes de données, d'une enquête sur l'eau et d'un

exercice de cartographie participative. L'étude a révélé que dans les camps, 41 % des ménages ont déclaré être

confrontés à des problèmes liés à l'accès à l'eau et 46 % des ménages sont contraints de recourir à des mécanismes

de survie négatifs pour compenser le manque d'accès à l'eau. Malheureusement, les résultats ne sont pas nettement

meilleurs en dehors des camps, où 52 % des ménages ont déclaré traiter leur eau avant de la boire.
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